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EN SPECTACLE – IN CONCERT

NOUS RECONNAISSONS L’APPUI FINANCIER DE :
WE ACKNOWLEDGE THE FINANCIAL SUPPORT FROM :

Réservez vos places! – Reserve your tickets!
PAR TÉLÉPHONE / BY PHONE  819-627-3230      EN LIGNE / ONLINE  www.salledottori.com

Belle idee cadeau
pour la Saint-Valentin

PRÉSENTÉ PAR / PRESENTED BY
CENTRE DE RÉNOVATION FLD - HOME HARDWARE  
J’aurais pu appeler ce show-là «Étalon en talons» mais après j’ai désaoulé!  
J’me suis dit que vous allez sûrement vous reconnaître dans mon  
personnage que certains trouvent «flamboyant, grivois et solvable depuis  
Big Brother». Parce qu’on le sait, les paillettes, les robes pis les grosses 
perruques c’est juste «De la poudre aux yeux».  À découvrir!  
Découverte de l’année au Gala Les Oliviers. *18 ans +
Samedi 19 Avril / Saturday April 19 – 20h/8pm               
Winner of the Upcoming New Comedian Of The Year at the last Les Olivier 
gala! Mona De Grenoble scores big! So funny and flamboyant with some 
bawdy skits! For adult only. (18+) Show in French.

19
AVRIL

HUMOUR

MONA
DE GRENOBLE 

PRÉSENTÉ PAR / PRESENTED BY
Me SOPHIE GAGNON, NOTAIRE ET CONSEILLÈRE JURIDIQUE
Accompagnée de 4 musiciens, Brigitte Boisjoli fait revivre la fièvre  
Elvis Presley avec son spectacle Bring Back 68’ « Elvis a marqué les  
générations par son talent, sa voix unique et avec un  rock’n roll qui a  
dérangé, qui s’est déhanché. Aujourd’hui, je suis prête pour le rock’ n roll  
d’une vie, celle d’Elvis, mon Elvis! » 
-Brigitte Boisjoli-
Vendredi 28 Mars / Friday March 28 – 20h/8pm               
With 4 musicians on stage, the very talented Brigitte Boisjoli revives the  
Elvis fever with her Bring Back 68’ special concert! Don’t miss this one night 
only special event with one of the most energic and dynamic singer on the  
Quebec music scene!

28
MARS

ROCK’ N ROLL

BRING BACK 68’      
ELVIS SPECIAL

PRÉSENTÉ PAR / PRESENTED BY
MANIK’ ART
Une soirée inoubliable avec les plus grands succès de 2 groupes
ayant marqué les années 80, Foreigner et Journey! Des hits comme :
Hot Blooded, Urgent, Cold As Ice, Juke Box Hero, Double Vision,
Any Way You Want It, Separate Ways, Don’t Stop Believin’ et
plusieurs autres! Foreign Journey à voir absolument! Wow!
Samedi 31 Mai / Saturday May 31 – 20h/8pm               
An unforgettable evening with all the greatest hits of two of the best band  
of the 80’ - Foreigner and Journey! Hot Blooded, Cold As Ice Urgent,  
Juke Box Hero, Double Vision, Any Way You Want It, Separate Ways,  
Don’t Stop Believin’ and so many more! 
Foreign Journey in concert, a must-see event! Wow!

31
  MAI

ROCK

HOMMAGE
TRIBUTE
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Le Service des plaques porte-clés 
protège vos clés et aide les enfants 

amputés depuis 50 ans!

Commandez gratuitement 
des plaques porte-clés à 
amputesdeguerre.ca.

668, route 101 sud, guigues (qc) j0z 2g0

819 728-2323
www.agrimax.ca

Fiabilité • Aventure • Évasion

Le nouveau maire de Témiscaming en poste
Claudie Hamelin | Journaliste de l’Initiative de journalisme local

Le 14 janvier dernier, Alain 
Gauthier a été élu maire de 
Témiscaming par cooptation, 
succédant à Pierre Gingras, qui 
avait démissionné en décembre. 
En cas de démission d’un maire 
en quatrième année de mandat, 
la municipalité peut nommer 
un conseiller plutôt que d’orga-
niser une nouvelle élection, ce 
qui permet de réduire le nombre 
de conseillers à six au lieu de 
sept et d’éviter la tenue de deux 
élections dans la même année, 
une autre étant déjà prévue en 
novembre.

Ingénieur de formation et ancien 
directeur général de Tembec, 
monsieur Gauthier a également 
travaillé comme coach en gestion, 
leadership et gestion d’équipe, 
notamment en redressant des 
entreprises aux États-Unis, en 
Ontario et au Québec. «En 2021, 
je me suis lancé un défi : tester 
mon modèle de leadership dans 
un environnement public comme 
Témiscaming», confie-t-il. 
Responsable du sous-comité des 
ressources humaines et de l’ad-
ministration pendant trois ans, il 
est convaincu que les modèles 
de leadership du secteur privé 
peuvent aussi s’appliquer effica-
cement dans le secteur public, 
surtout en gestion administra-
tive.

Une de ses priorités en tant que 
maire est d’améliorer l’environne-
ment de travail à l’hôtel de ville 
et de régulariser les nombreux 
postes vacants. Avec la nouvelle 
direction générale de Témisca-
ming, il a travaillé à combler ces 

postes et mettre en place de 
meilleures pratiques de gestion. 
«Mon objectif est de transformer 
notre culture organisationnelle en 
y intégrant des valeurs d’humilité, 
d’exemplarité et de collabora-
tion. D’ici novembre, je souhaite 
également compléter notre plan 
de dix ans pour l’entretien de nos 
infrastructures, plan qui a pris du 
retard, tout en gérant le niveau de 
taxation», explique-t-il.

Un autre enjeu majeur est la 
situation de l’usine de Rayonier 
Advanced Materials (RYAM), 
fermée, causant la perte de 
275  emplois. «Les négociations 
avec les acheteurs avancent lente-
ment. Il s’agit d’un site complexe 
avec trois usines, dont une 
fermée. Bien que non confirmée, 
l’idée serait que les acheteurs 
vérifient d’abord la viabilité des 
deux usines restantes avant de 
prendre une décision. Un accord 
de non-concurrence avec RYAM 
sera également nécessaire pour 
que l’usine soit reprise», précise-
t-il. 

«De notre côté, un wcomité a 
été formé en collaboration avec 
le maire de Kipawa pour cher-
cher des solutions. Nous avons 
demandé au ministère de l’In-
dustrie de financer une étude 
sur la revalorisation de l’usine 
abandonnée. Ce projet prendra 
du temps et des ressources, 
mais il est crucial de préserver 
ce qui reste de l’usine. Le 
monde d’aujourd’hui nécessite 
des compromis»,  souligne-t-il. 
Il insiste également sur l’impor-
tance de diversifier les sources 

de développement 
économique, au-delà de 
l’usine et du tourisme.

Parallèlement, une 
étude d’opportunité 
pour le développement 
économique de Témis-
caming sera menée 
par l’UQAT. Cette étude 
mettra en valeur des 
atouts comme l’accès 
à une eau de qualité, 
un réseau ferroviaire – 
un avantage rare dans 
les municipalités du 
Québec – et la disponibi-
lité d’une main-d’œuvre 
locale. Soutenir l’en-
trepreneuriat local et 
encourager l’émer-
gence de PME font aussi 
partie de ses priorités. 
«Nous ne devons pas 
oublier le projet d’hy-
dro-électricité (Onimiki), 
en partenariat avec 
la MRC et trois communautés 
autochtones, qui pourrait apporter 
des retombées financières aux 
municipalités. Il y a aussi l’exploi-
tation d’une mine de terres rares, 
projet révisé par rapport au projet 
Matamec d’il y a quelques années, 
afin de renforcer son acceptabi-
lité sociale. Les discussions sont 
encore en cours, et la ville n’a 
pas encore pris position, estimant 
qu’il est trop tôt pour le faire. 
Cependant, la création d’emplois 
reste l’un des principaux avan-
tages de ce projet. Nous devons 
faire preuve de compromis pour 
avancer», insiste-t-il.

La municipalité de Témiscaming 

est une municipalité vivante avec 
plusieurs activités axées sur la 
famille, depuis plusieurs années. 
Elle souhairte continuer sur cette 
lancée, en mettant la participation 
citoyenne et le communauta-
risme encore plus de l’avant. «La 
nouvelle directrice des sports, 
loisirs et communautaire a 
déjà prévu une programmation 
d’activités pour 2025 riche en 
promesses, incluant piscine, 
club de marche, camp d’été, 
golf, soccer, baseball, fête des 
jours fériés, une offre de spec-
tacles adaptée aux souhaits des 
citoyens et plus encore, visant 
à faire de Témiscaming un lieu 
agréable à vivre», termine-t-il.

Alain Gauthier
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LA NOUVELLE

2025

à prise constante

1 vive la
différenceMC

Montant total exigé avant le début 
de la location : 117,27 $ (taxes incluses).

Location basée sur une allocation annuelle de 20 000 km
avec kilométrage additionnel de 0,10 $ le km.

Visitez votre concessionnaire participant pour tous les détails.

Prix de détail suggéré de

Transport, préparation 
et frais d’administration 
inclus, taxes en sus.

208 paiements à partir de

102 $*

par semaine, taxes en sus

Location de

48
mois

0 $
acompte

Subaru,
c’est nous.

Se réchauffer le cœur avec une dose d’hiver,
ça nous ressemble.
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Benjamin Perron
Et si le soleil ne se levait pas?

Heures d’ouverture :  
mardi au samedi de 10h à 17h

Du 24 janvier au 15 mars 2025
Loup-Garou

14 fev @ 19H30
19 fev @ 19H30

Écran Libre 
berGers

16 fev @ 15H30
(cinÉ-causerie)
18 fev @ 19H30

La persévérance, l’élément majeur vers la réussite
Mylène Falardeau | Journaliste de l’Initiative de journalisme local

Pour une troisième année, le Comité 
local en persévérance scolaire du 
Témiscamingue et Action réussite 
procédaient à un déjeuner-conférence 
pour leurs partenaires le 6 février 
dernier. Il s’agissait également d’une 
occasion pour présenter les projets 
en cours, et à venir, pour les deux 
organismes. L’événement permettait 
aussi de mettre la table pour les 
Journées de la persévérance scolaire 
qui se déroulent du 10 au 14 février. 
C’est plus de 40 personnes qui auront 
assisté à l’événement.

Le Comité local en persévérance 
scolaire du Témiscamingue met en 
place des actions visant à valoriser la 
persévérance scolaire dans plusieurs 
sphères touchant tous les âges du 
préscolaire, primaire, secondaire et la 
formation aux adultes. Une mission 
rejoignant les élèves, mais également 
leur famille, leur employeur et le milieu 
témiscamien. Deux conférences 
de 30  minutes ont été données par 
Samuel Larochelle et Samuel Lessard, 
tous deux originaires de la région. 

Monsieur Larochelle, originaire d’Amos, 
est aujourd’hui écrivain, scénariste, 

journaliste et son parcours pour y 
arriver a été parsemé d’embûches. Il 
se décrit à l’adolescence comme un 
élève qui n’avait pas confiance en lui et 
vivant dans un climat familial difficile. 
Son amour des mots a commencé 
alors qu’il impliquait au journal 
étudiant. Après une formation en Arts 
et technologie des médias au Cégep 
de Jonquière, il souhaite devenir 
chroniqueur culturel et fait un stage 
à TVA. Il écrit par la suite plusieurs 
articles pour un magazine Web qui 
ne voit jamais le jour. Il fait ensuite 
une formation en enseignement 
du français au secondaire. C’est au 
moment de ses stages qu’il réalise 
que ce n’est pas ce qui souhaite faire. 
Engagé comme adjoint administratif 
chez l’éditeur Québec Amérique, 
il apprend sur le monde du livre. Il 
écrit un premier livre qu’il retravaille 
pendant plusieurs mois avant que À 
cause des garçons soit publié en 2013. 
Il a vécu des hauts, mais dissimulé 
derrière toutes ses réussites, il a vécu 
des revers, des échecs et déceptions. 

Samuel Lessard, originaire de Béarn, 
est aujourd’hui journaliste automo-
bile à l’émission RPM diffusée sur la 

chaîne Noovo et la plateforme Crave. 
C’était son rêve de jeunesse depuis 
le primaire de devenir journaliste auto-
mobile. Il lisait avec grande attention 
tous les volumes des Guides de l’auto, 
son père lui ayant donné son premier 
exemplaire en l’an 2000 et il a visité le 
Salon de l’auto à plusieurs occasions. 
Pour réaliser à ce rêve, il n’existait 
aucun chemin défini pour s’y rendre. 
Il choisit de faire un programme préu-
niversitaire en science nature à la fin 
de son secondaire. Ayant le goût de 
vivre une vie plus urbaine, mais ayant 
toujours un amour pour la vie de 
région, il s’inscrit au baccalauréat initial 
en sciences infirmières de l’université 
de Trois-Rivières. Il effectue plusieurs 
stages lors de ses trois années, dont 
un dans le Nord-du-Québec lors de sa 
formation et revient au Témiscamingue 
à la fin de son programme. Il pratique 
comme infirmier quelques années. 

En 2013, il démissionne et déménage 
à Québec pour suivre une forma-
tion en administration des affaires. Il 
revient peu de temps après le début 
des cours, apprenant que son père 
est atteint d’un cancer du pancréas. 
C’est à la fin 2015 qu’il se questionne 

sur ce qu’il souhaite faire. Ces proches 
lui rappellent alors son rêve de journa-
lisme automobile. Se disant que qui 
ne risque rien n’a rien, il s’inscrit au 
certificat en journalisme de l’université 
Laval. Dès le début, il mentionne qu’il 
désire faire un stage à l’émission RPM, 
stage qu’il finit par obtenir. Il prouve à 
l’équipe qu’il est prêt à travailler très 
fort et qu’il est motivé. Il agit au fil 
des ans comme recherchiste, chroni-
queur à RPM+, pour se rendre jusqu’à 
faire partie de l’émission RPM.  Il 
mentionne dans son récit toutes les 
personnes qu’il aura croisées sur son 
parcours et qui ont eu un réel impact 
dans ses choix de vie. Il vit aujourd’hui 
son rêve et de sa passion, grâce à tous 
ces gens.

Les parcours inspirants de Samuel 
Larochelle et Samuel Lessard illustrent 
bien l’importance de la persévé-
rance dans la poursuite de ses rêves. 
Malgré les obstacles, les détours et les 
remises en question, ils ont su garder 
le cap sur leurs aspirations, prouvant 
qu’avec du travail, de la détermination 
et un réseau de soutien, il est possible 
de surmonter les défis et d’atteindre 
ses objectifs. 
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Bellehumeur Électrique 
Sous la direction de Yann Bellehumeur, entrepreneur électricien, Bellehumeur 
Électrique de Lorrainville a investi massivement dans le développement d’une 
expertise de pointe en fibre optique. Hautement formée et qualifiée, l’entreprise 
offre des solutions adaptées et performantes aux secteurs commercial et 
industriel.

Terre Lavande
Terre Lavande propose des bougies artisanales à la lavande, soigneusement 
conçues par Andrée-Anne Beaudet. Fraîchement lancée, cette jeune entreprise 
prévoit d’élargir sa gamme avec de nouveaux parfums à venir. Pour l’instant, ses 
bougies sont disponibles à la Boutique SensAT de Ville-Marie. On peut aussi la 
suivre sur Facebook.

DBL arpenteurs-géomètres
On apprenait récemment que DBL arpenteurs-géomètres a fait l’acquisition de 
l’étude Mario Sarrazin. L’entreprise de Rouyn-Noranda conservera une succursale 
à Ville-Marie où monsieur Sarrazin et son équipe continueront à œuvrer avec ri-
gueur et professionnalisme. 

Royal LePage Limoges & Assoc.
Les performances de Derek Houde en courtage immobilier lui ont valu la 
prestigieuse Palme d’or du Président, une distinction qui souligne son excellence et 
son engagement envers ses clients. Cette reconnaissance place monsieur Houde 
parmi les 5 % des meilleurs courtiers de Royal LePage à l’échelle nationale.

S’more fun
S’more fun est une nouvelle entreprise située à Témiscaming qui propose un 

terrain de jeu intérieur pour les enfants ainsi qu’un simulateur de golf. Ouvert du 
mardi au dimanche, il est également possible de réserver pour des anniversaires. 
Toutes les informations sont disponibles sur le site internet smorefun.ca. 

Pneus GBM
Le Groupe Robert Bernard a fait l’acquisition de Pneus GBM, et regroupe maintenant 
31 succursales, dont celle de Ville-Marie. En unissant leurs forces, Robert Bernard 
et Pneus GBM combinent leurs expertises, leurs savoir-faire et leurs ressources 
pour mieux servir leurs clients dans le domaine de l’entretien automobile.

Restoroute
Le Restoroute de Témiscaming change d’administration. En effet, après plus de 
12 ans à la tête du restaurant, Élaine Bordeleau prend maintenant sa retraite. Elle 
passe le flambeau à Christine Elen et Pierre-Yves Lajoie qui assureront la continui-
té du service.

Barbe Broue
La microbrasserie témiscamienne Barbe Broue célèbre ses 10 ans d’existence. 
Lors d’une publication Facebook le 17 janvier, l’entreprise en a profité pour titiller 
ses abonnés en mentionnant qu’elle avait de gros projets pour la prochaine année. 
Les rumeurs sont parties! 

Le Point de la Fleur Sauvage
Anita Fournier est une artiste anishnabée de la Première Nation de Timiskaming 
et a lancé Le Point de la Fleur sauvage. Cette nouvelle entreprise se spécialise 
dans la confection de regalias pour les Pow Wow. À mi-chemin entre symbole 
sacré et œuvre artistique, les tenues de cérémonie qu’elle conçoit sont rendues 
disponibles à l’ensemble des communautés de l’Abitibi-Témiscamingue et du 
Nord-Est ontarien.

ZOOM 
SUR LES ENTREPRISES D’ICI
PRéSENTé PaR LE REfLET

Propulsé par la Société de développement et  
la SADC du Témiscamingue

Le Reflet a à cœur le développement de notre magnifique région et est fier de vous 
partager, une fois par mois, les nouvelles et les bons coups des entreprises d’ici.

Vous avez une bonne nouvelle entrepreneuriale à nous transmettre? 
Écrivez-nous à reflet@journallereflet.com!
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Félix Lemens   

La question de l’immigration, dans 
le contexte actuel, est souvent trai-
tée en matière de chiffres; combien 
de personnes entrent au pays, com-
bien sont étudiants étrangers, com-
bien sont travailleurs temporaires ? 
Dans un tel contexte, il est facile 
de percevoir « la personne immi-
grante » de manière impersonnelle, 
déshumanisée. Je vous propose 
aujourd’hui de réfléchir à l’humain 
derrière les chiffres, de mettre en 
lumière la diversité qui existe au 
sein de l’immigration au Québec.

L’histoire du Québec a été marquée 
par de nombreuses vagues d’immi-
gration. La démographie du Québec 
en entier a été influencée par l’ar-
rivée de personnes d’une multitude 
de nationalités au fil du temps. Qu’il 
s’agisse de la vague d’immigration 
irlandaise du XIXe siècle, de l’ar-
rivée de communautés italiennes 
et juives au cours du XIXe et XXe 
siècle, en passant par l’immigration 
haïtienne des années 1960-1970, le 
Québec est depuis longtemps une 
terre d’accueil et s’est avéré être 
un sanctuaire pour beaucoup de 
personnes à travers les différentes 
époques. Le Témiscamingue n’y fait 
pas exception, en fait on peut même 
avancer que, du fait de notre histoire 
plus récente, nous descendons tous 
d’un flux migratoire.

Le parcours des personnes im-
migrant au Québec est unique à 
chaque individu. Prenons l’exemple 
de deux personnes venant du Ca-
meroun et souhaitant s’installer au 
Québec. Plusieurs aspects sont à 
considérer dans leurs situations 
respectives. Ces deux personnes 
n’ont pas le même âge. L’une a un ou 
une conjointe au Cameroun, l’autre 
vivait seul ou seule. L’une possède 

des aptitudes dans un métier en 
demande, l’autre a des diplômes 
non reconnus au Québec. Tous ces 
facteurs influencent les besoins et 
le parcours migratoire de chaque 
personne.

Ensuite, considérons la foule de 
nationalités présentes au sein de 
la population immigrante. Souvent, 
ces nationalités sont présentées en 
grandes régions telles que le Magh-
reb ou l’Afrique subsaharienne.  Ces 
régions du monde sont en fait riches 
en cultures diversifiées, chaque pays 
les composant possède ses particu-
larités et surtout lorsqu’on parle de 
l’Afrique qui est en fait un continent 
entier ! Ainsi, une personne prove-
nant du Maghreb peut provenir de la 
Tunisie, du Maroc, d’Algérie, etc. Ces 
pays ont une histoire et des cultures 
uniques différentes l’une de l’autre. 
Il en est de même lorsqu’on parle de 
l’Afrique  subsaharienne. Une per-
sonne du Rwanda aura un bagage 
fort différent d’une personne prove-
nant du Burkina Faso.

L’expérience individuelle vient for-
ger le caractère, les croyances, les 
habiletés, et les valeurs de chaque 
être humain. Chaque personne pos-
sède un bagage unique. Ce bagage 
unique n’est pas représenté lors-
qu’on traite d’immigration sous la 
forme de nombres et de caracté-
ristiques génériques. La meilleure 
manière de savoir qui sont réelle-
ment ces nouveaux citoyens et de 
les connaître est d’échanger avec 
eux. Aujourd’hui, je vous invite, donc 
à prendre le temps de discuter avec 
vos voisins issus de l’immigration, 
on gagne tous à mieux se connaître !

Consultez votre journal local tous 
les mois pour en apprendre plus sur 
la réalité de vos voisines et de vos 
voisins issus de l’immigration.

Connais-tu 
vraiment ton voisinage? 
mythe numéro 4 : Les immigrants sont tous pareils

MRCT

Présenté par 

Un défi casse-tête stimulant 
au Coeur du Village d’Earlton

CH – Le centre communautaire 
propose une variété d’activités 
tout au long de l’année. Pour 
donner suite à la soirée de cartes 
du 25 janvier, un défi casse-tête 
a eu lieu le 8 février dernier. 
Dès 9h30, une quarantaine 
de participants, répartis en 
20 équipes de deux ont rivalisé 
pour assembler un casse-tête 
de 1000 pièces, identique 
pour toutes les équipes, et ce, 
dans les plus brefs délais. Une 
pause déjeuner d’une heure a 
permis à chacun de reprendre 

des forces avant de continuer 
la compétition jusqu’à la fin du 
casse-tête. Les trois premières 
équipes à terminer le défi 
ont été récompensées. Barb 
Tanguay et Bobbylyne Gauthier 
ont remporté 200$, Lilianne 
Loranger et Valerie Lavigne 
ont gagné 100$ et Guylaine 
Dallaire et Lisette Leveille, un 
montant de 50$. À la fin de 
l’événement, les participants 
ont eu la possibilité d’acheter 
le casse-tête à prix réduit, pour 
seulement 10 $.

Des livres à lire au chaud 
cet hiver!

Procurez-vous ces livres 
jeunesse en librairie ou au 

22, rue Ste-Anne, Ville-Marie

zailees.com
une maison d’édition  

témiscamienne
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Le Centre Frère-Moffet 
est en mode Olympiades

Claudie Hamelin | Journaliste de l’Initiative de journalisme local

La 17e finale régionale de la 
formation professionnelle en Abitibi-
Témiscamingue des Olympiades 
québécoises des métiers et 
technologies a rassemblé près de 
200 élèves du 27 janvier au 4 février 
dernier, dans une compétition 
stimulante couvrant 24 programmes 
de formation. De la cuisine à la 
mécanique industrielle, en passant 
par la charpenterie et l’usinage, les 
épreuves se sont déroulées dans 
plusieurs villes  : Amos, Rouyn-
Noranda, La Sarre, Val-d’Or et 
Ville-Marie. Les élèves concouraient 
pour décrocher des médailles d’or, 
d’argent et de bronze.

Les Olympiades ne sont pas 
seulement une compétition, mais 
aussi un moyen pour les étudiants 
de démontrer leurs compétences 
dans des situations proches de la 
réalité du marché du travail. Mélanie 
Nadeau, conseillère pédagogique en 
formation professionnelle au Centre 
Frère-Moffet, le résume bien : «C’est 

un défi enrichissant, alliant fierté et 
dépassement, où les élèves appliquent 
leurs connaissances tout en apprenant 
à gérer le stress. Ce sont des juges 
issus directement de l’industrie qui 
supervisent les épreuves, ce qui 
permet aux étudiants de se confronter 
aux exigences réelles du marché 
de l’emploi. De plus, comme les 
entrepreneurs connaissent très bien 
le concept des Olympiades, le fait d’y 
avoir participé ou de s’être qualifié à 
des répercussions très positives pour 
l’élève qui le mentionnera à coup sûr 
dans son CV.»

Plomberie et Chauffage
Dans le domaine de la plombe-
rie-chauffage, le Centre Frère-Moffet 
est l’unique établissement de la 
région à offrir ce programme. Par 
conséquent, aucune finale locale cette 
année, et tous les élèves ont participé 
à la finale régionale le 4 février. «L’ins-
tallation de tuyauterie de drainage 
et d’eau potable est au programme, 
mais l’aspect stratégique, la rapidité 

et l’efficacité sont tout aussi 
décisifs», explique madame 
Nadeau. Le défi consistait à 
réaliser une installation de 
tuyauterie de drainage pour 
une maison unifamiliale, selon 
des critères bien précis. Une 
épreuve de six heures où les 
étudiants ont dû faire preuve 
de précision en assemblant 
différents types de tuyauterie, 
tout en maîtrisant les tech-
niques de calcul de tuyauterie 
et de lecture de plans. 

Les trois finalistes des 
Olympiades régionales 
en plomberie et 
chauffage  -  Fabien Labelle, 
René Boucher et Alex 
Leclerc  - découvriront le 
vainqueur de la médaille 
d’or lors de la cérémonie de clôture, 
le 21 février à Amos. Le gagnant se 
rendra à Québec pour représenter 
la région lors de la finale provinciale. 
Cette épreuve, encore plus exigeante, 
durera 12 heures et se déroulera sur 
deux jours. Le champion provincial 
pourra ensuite participer à la finale 
nationale, qui se tiendra à Regina.

Secrétariat
Le 29 janvier, trois étudiants du 
Centre Frère-Moffet ont participé 
à la compétition en secrétariat à 
Amos après avoir remporté la finale 
locale en décembre. Elfie Fréchette, 
Lydia Tremblay et Francis Mercier 
ont disposé de quatre heures pour 
accomplir six tâches complexes, 
telles que la conception visuelle de 

documents, la création de bases de 
données, la rédaction de lettres, la 
conception de présentations et la 
production de feuilles de calcul. Ils 
devaient ainsi maîtriser plusieurs 
logiciels, dont Word, Excel, Power-
Point et Access.. Bien qu’aucun 
d’entre eux ne se soit classé 
parmi les trois premiers finalistes, 
leur travail a été impressionnant. 
Comme l’a souligné madame 
Nadeau: «Certains étudiants sont 
en début de formation, d’autres 
presque à la fin de leur DEP. Les 
nouveaux doivent redoubler d’ef-
forts pour rivaliser avec ceux qui 
ont plus d’expérience, et ils m’ont 
vraiment impressionnée. C’était 
stressant, mais surtout très exci-
tant!»

819 622-1313
22, rue Sainte-Anne, Ville-Marie
info@impressiondesign.ca
impressiondesign.ca

LES 
PLUS

POLYVALENTS

Crédit photo: Centre Frère-Moffet

Crédit photo: Centre Frère-Moffet
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Les soins à domicile en Abitibi-Témiscamingue 
Urgence d’agir

KL - L’Abitibi-Témiscamingue 
fait face à des enjeux majeurs 
en matière de soins à domicile. 
Dans une lettre adressée à la 
ministre de la Santé, Ghyslain 
Bergeron, président de la Table 
régionale des personnes aînées, 
a mis en lumière les défis que 
rencontrent les résidents âgés 
de la région. Vieillissement de 
la population, distances éloi-
gnées, pénurie de main-d’œuvre 
et ressources insuffisantes sont 
autant de problématiques qui 
rendent difficile l’accès à ces 
services essentiels.

Comme dans le reste du 
Québec, la population de 
l’Abitibi-Témiscamingue vieillit 
rapidement. En 2023, 19 %  des 
habitants avaient 65 ans et plus, un 
chiffre qui pourrait grimper à 25 % 
d’ici 2036. Cette augmentation 
entraîne une demande accrue pour 
les soins à domicile, notamment 
en raison des maladies 
chroniques comme le diabète et 
les problèmes cardiovasculaires. 
Avec plus de 65  000 km² de 
territoire et une faible densité de 
population, la région présente des 
obstacles logistiques importants. 
Certaines localités sont situées 
à plus de 100 km des centres de 
soins, rendant les déplacements 
difficiles, surtout en hiver. 
Cette réalité limite les visites à 
domicile et augmente les coûts 
de transport, freinant ainsi l’accès 
aux services de santé.

La région souffre d’un manque 

criant de professionnels de la 
santé, notamment d’infirmières 
et de préposés aux bénéficiaires. 
En 2022, plusieurs centaines 
de postes demeuraient vacants. 
Le Centre intégré de santé et 
de services sociaux de l’Abitibi-
Témiscamingue (CISSSAT) estime 
qu’il faudrait recruter plus de 
1 000 employés supplémentaires, 
dont 240  infirmières, pour 
répondre aux besoins de la 
population. Le taux de recrutement 
des nouveaux diplômés en soins 
infirmiers est l’un des plus bas de 
la province, aggravant la situation.

En l’absence de services 
suffisants, ce sont souvent les 
proches aidants qui pallient les 
lacunes du système. Environ 
35 % des adultes de la région 
soutiennent un proche en 
perte d’autonomie, souvent 
sans ressources suffisantes. 
L’éloignement des services 
complique l’accès aux mesures 
de répit, augmentant ainsi les 
risques d’épuisement chez ces 
aidants.

Pour améliorer la situation, selon 
monsieur Bergeron, plusieurs 
pistes de solution sont propo-
sées, dont le recrutement et la 
rétention de main-d’œuvre en 
offrant des incitatifs financiers et 
en améliorant les conditions de 
travail afin d’attirer et de maintenir 
les professionnels de la santé 
en région; l’utilisation accrue 
des technologies en renforçant 
l’accès à la télémédecine et aux 

outils de surveillance à distance 
pour compenser l’éloignement 
des soins; le développement du 
transport adapté en instaurant 
des navettes médicalisées et 
subventionner les déplacements 
des professionnels de la santé; 
le soutien accru aux proches 
aidants en mettant en place des 
services de répit et des réseaux 
de soutien pour mieux accom-
pagner ceux qui prennent soin 
des aînés; l’augmentation du 
financement des soins à domi-
cile en investissant davantage 
dans ces services afin de mieux 
répondre aux besoins croissants 
de la région; le développement 
de logements adaptés en créant 
des habitations sécuritaires et 
fonctionnelles pour favoriser le 

maintien à domicile des aînés; 
ainsi que le renforcement des 
services communautaires en 
soutenant les organismes locaux 
qui offrent une aide précieuse 
aux personnes en perte d’auto-
nomie.

L’appel de la Table régionale des 
personnes aînées de l’Abitibi-
Témiscamingue met en lumière 
un enjeu pressant : l’accès à des 
soins à domicile adéquats. Alors 
que les besoins augmentent, le 
gouvernement et les acteurs du 
réseau de la santé sont interpellés 
pour trouver des solutions durables. 
À l’heure où le vieillissement de la 
population s’accélère, l’urgence 
d’agir ne fait plus de doute, aux 
dires monsieur Bergeron.

22, rue st-anne, ville-marie

À un clic de l’Abitibi-Témiscamingue!
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Prix Fondation 
Desjardins

Les Prix Fondation Desjardins appuient le corps 
enseignant, ainsi que les intervenants et intervenantes 
d’organismes qui désirent obtenir une aide financière allant 
jusqu'à 3 000 $ pour réaliser un projet avec des élèves de la 
maternelle, du primaire ou du secondaire.

Les personnes gagnantes sont déterminées par un vote des 
membres de l’administration, du personnel et des agents et agentes 
de Desjardins.

Pour en savoir plus sur les Prix Fondation Desjardins : 
fondationdesjardins.com/prix

En 2024

772
initiatives gagnantes

Plus de 2 M$
remis pour la réalisation 
des initiatives

159 500
jeunes participants  
et participantes

La classe de Mme Janiphée Guimond 
a reçu 3 000 $ pour son projet  
La vérité sort de la bouche  
des enfants.

La classe de Mme Virginie Bergeron 
a reçu 3 000 $ pour son projet 
Projet intergénérationnel.

« Le projet de créer un Podcast intitulé « La vérité sort de la bouche 
des enfants » est survenu à la suite d’une activité en classe en lien 
avec les mots de questions en lecture. Les élèves avaient la chance 
de m’écrire une question « existentielle » qu’ils avaient en tête depuis 
un certain temps. Toutes les questions étaient bonnes! Je souhaitais 
pouvoir répondre à chacune d’elles, mais par le biais d’un projet 
stimulant et enrichissant. C’est à ce moment-là que l’idée de créer un 
podcast éducatif à écouter en famille est survenue! Dans ma classe, 
il y a plusieurs nouveaux arrivants. D’ailleurs, afin de permettre à ces 
nouveaux élèves de partager de belles informations sur leur pays 
d’origine, un segment culturel est intégré dans chaque podcast. Ce 
segment est toujours en lien avec la question posée au départ. Toutefois, 
l’élève nous partage des faits intéressants sur leurs façons de vivre soit au 
Cameroun, au Niger et au Maroc. Ce partage culturel est très riche. »

Janiphée Guimond, enseignante

« Les élèves du préscolaire de Ville-Marie ont la chance de vivre un 
projet de tricot rassembleur. De généreuses dames tricoteuses nous ont 
confectionné des tuques imaginées par les élèves de la maternelle 4 ans. 
J’ai le désir de bonifier ce partenariat avec les dames en augmentant la 
fréquence de nos visites. J’aimerais permettre aux enfants et aux dames 
de passer des moments de qualité et d’apprentissages ensemble. Ces 
moments seront aussi bénéfiques pour les enfants que pour les dames. 
Ceux-ci permettront de renforcer les liens intergénérationnels et mes 
élèves pourront préparer de petites surprises pour les dames afin de leur 
faire plaisir à leur tour (galettes, cartes de remerciement). Les enfants 
pratiqueront de jolies chansons à présenter ce qui stimulera leur langage 
et leur mémoire. »

Virginie Bergeron, enseignante

caissedutemiscamingue.com
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Carine Houle 
 lauréate du prix Maud-Maloney-Watt

Dominique Roy | Journaliste de l’Initiative de journalisme local

Carine Houle, de Fabre, a tout 
récemment reçu un courriel lui 
confirmant qu’elle était lauréate du 
prix Maud-Maloney-Watt. Il s’agit 
d’une reconnaissance soulignant 
la présence des femmes dans le 
domaine de la chasse, de la pêche, 
du piégeage et de la gestion 
faunique au Québec.

«Je capotais! J’étais tellement 
heureuse! Je le voulais vraiment ce 
prix-là, et j’ai dû relire le courriel au 
moins trois fois pour être certaine 
que c’était bien ce qui était 
écrit!  C’est pour moi une fierté 
et surtout un accomplissement 
personnel d’être nominée pour 
cette reconnaissance.» Ce prix, 
elle en avait entendu parler 
via Facebook, sur les pages 
Trappeuses du Québec et Filles 
de bois. Au début, elle le croyait 
inaccessible, parce que le nom 
des lauréates qu’elle y voyait était 
celui de femmes qu’elle qualifie 
d’importantes et de publiques. 
C’est en lisant les critères 
d’admissibilité qu’elle a tenté le 
coup, avec une lettre d’appui de 
sa collègue Carole Lambert, une 
initiative qui s’est avérée gagnante.

Une véritable passionnée
Dès un très jeune âge, elle chassait 
le petit gibier avec son père sur 
les terres familiales. Par la suite, 
avec son mari, qui est trappeur, 
elle a développé cette passion 

pour le piégeage. Aujourd’hui, bien 
équipée, elle possède sa propre 
ligne de trappe. «J’apprête mes 
peaux, je transforme l’animal et fais 
des montages.  Toutes les parties 
d’un animal sont utilisées (viande, 
fourrure, griffe, dent, crâne, etc.).  Il 
n’y a aucun gaspillage. Nous faisons 
des créations et nous maximisons 
l’animal pour lui redonner la valeur 
qu’il devrait avoir. Pour nous, le 
piégeage, c’est la gestion d’une 
population et d’un territoire.  Ce 
n’est pas de tuer un animal pour 
le plaisir.  On fait beaucoup de 
déprédation également. On aide 
les agriculteurs autour de chez 
nous et on trappe aussi pour des 
municipalités.»  C’est ce qu’elle 
appelle un passe-temps gratifiant.

Elle chasse le gros gibier, soit 
l’orignal et l’ours noir, ainsi que 
le petit gibier en plus de faire du 
colletage de lièvres. Pour ses 
activités de trappe, les espèces 
sont nombreuses  : castor, rat 
musqué, loutre, belette, loup, 
coyote, lynx du Canada et lynx 
roux, pékan, martre, ours, etc. Pour 
la pêche, elle dit avoir un faible 
pour le brochet et le doré. Et le plus 
merveilleux, c’est qu’elle n’a pas 
besoin de s’exiler pour pratiquer 
son passe-temps puisque tout se 
fait ici, sur le territoire témiscamien.

Ce qui lui a valu le prix, surtout, 
c’est tout l’aspect promotionnel 

de cette passion 
qu’elle partage auprès 
des élèves de l’école 
Gilbert-Théberge de 
Témiscaming, où elle est 
enseignante. Sa mission : 
sensibiliser, intéresser et 
éduquer les adolescents 
aux sujets liés à la faune 
et à la nature en général. 
Elle offre des ateliers et 
organise des activités en 
lien avec la faune et le 
piégeage. Elle invite des 
professionnels à parler de 
leur métier, comme des 
agents de la faune. Elle 
fait des tournées dans 
les écoles environnantes. 
Elle entreprend des 
discussions sur le sujet et 
invite les élèves à raconter 
leurs expériences dans ce 
domaine. Bref, ce qu’elle 

souhaite, c’est former une 
relève. 

Sa passion, Carine Houle la 
vit pleinement. Elle est une 
inspiration pour plusieurs, 
et elle souhaite particulière-
ment l’être pour les jeunes 
filles qui s’intéressent à 
ce domaine à prédomi-
nance masculine. «Je 
veux qu’elles se fassent 
confiance. […]  Je veux 
qu’elles osent!  Qu’elles 
croient en elles!  C’est 
dans les erreurs que l’on 
s’améliore et je veux être 
un mentor, un modèle 
pour elles. C’est ce qui me 
pousse à faire ce que je 
fais.»

Une journée de jeux 
 et de convivialité

CH - Le 8 février dernier, à La Place, 
le Club de Jeux de Société du 
Témiscamingue (CJST) a organisé 
un événement de 12  heures de 
jeu, le 10 à 10, qui se déroule trois 
à quatre fois par an. Ouvert à tous, 
cet événement offrait une journée 
entière de jeux ininterrompus, dans 
une ambiance conviviale et animée.

Le CJST a mis à disposition une 
large sélection de jeux, mais les 
participants étaient également 
invités à en apporter de la maison. 
Cette journée a attiré de nombreux 
membres réguliers du club, ainsi 

que des joueurs occasionnels 
venus profiter de l’expérience. 
Plusieurs tables étaient occupées 
par des groupes jouant simulta-
nément, certains venant juste 
pour une ou deux parties, tandis 
que d’autres y ont passé toute la 
journée.

Ce fut une occasion idéale 
pour les membres de jouer à 
des jeux plus complexes et 
de faire connaître le CJST à de 
nouveaux venus, le tout dans 
une atmosphère détendue et 
gratuite.

Carine Houle
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Parade nocturne

Tournoi de crible-500-uno-srabble
Les Étoiles du Carnaval

PROGRAMMATION 60E CARNAVAL

13 février

15 février

16 février

Centre Richelieu

Dans la cour du centre Richelieu

Centre Richelieu

Bingo du
bonhomme

Journée extérieure

Le circuit Hommes forts
Jeux gonflables

Manèges

La Classique vintage
Courses de motoneiges vintage

19h

11h à 16h

Au terrain de balle

21 février Rue principaleFeux d’artifice
19h

22 février

Parade nocturne

https://carnavaldelorrainville.my.canva.site/

Centre RichelieuBrigitte Boisjoli
et Alter Ego

17hSouper spectacle

Pour plus d’informations:
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Le monde scientifique au féminin
Dominique Roy | Journaliste de l’Initiative de journalisme local

En 2015, l’ONU déclarait le 
11  février comme étant la Journée 
internationale des femmes et des 
filles de science afin de souligner 
leur contribution dans le domaine 
scientifique. Pour l’occasion, voici 
le portrait de trois scientifiques 
témiscamiennes.

Écologie aquatique
Après l’obtention d’un certificat 
en études de l’environnement 
et un baccalauréat en écologie à 

l’Université de Sherbrooke, Ariane 
Barrette, 24 ans, est présentement 
étudiante à la maîtrise en écologie 
et aménagement des écosystèmes 
forestiers à l’UQAT. Se spécialisant 
en écologie aquatique, elle tente 
de comprendre les impacts de 
l’encensement de lacs en Abitibi-
Témiscamingue qui, naturellement, 
n’ont pas de poissons. C’est à 14 ans 
qu’elle a eu son premier déclic en 
entendant la chanson Plus rien des 
Cowboys fringants. «Cette chanson 
a résonné en moi et a fait naître des 
réflexions profondes sur l’état de 
notre planète et l’importance de la 
préserver.»

En recherche scientifique, elle 
préfère l’étape de la collecte 
de données sur le terrain. «Par 
exemple, en écologie aquatique, on 
échantillonne des lacs en installant 

des filets de pêche et on prend 
diverses données sur les poissons 
qu’on capture, les amphibiens, 
les macro-invertébrés ou encore 
le zooplancton. On prend des 
données physico-chimiques dans 
le lac, comme la concentration en 
nutriments ou le taux d’oxygène 
dans l’eau. Cette étape  est toujours 
une aventure avec plein de défis, 
d’imprévus, de petites mouches, 
mais qui me permet de passer du 
temps dans la nature et de faire de 

belles observations.»

Analyses biomédicales
Elizabeth Godin, 22 ans, de 
Gatineau, est diplômée du 
Cégep de l’Outaouais en 
analyses biomédicales. Dès 
la fin de ses études, c’est 
au Témiscamingue qu’elle a 
choisi de s’installer exercer 
sa profession. Depuis deux 
ans, elle œuvre chez Lactalis 
Laverlochère où elle exerce, 
à temps plein, le métier de 
technologue en laboratoire 
alimentaire. Pour ne pas 

perdre sa spécialisation comme 
technologiste médicale, acquise lors 
de ses études et ses stages, elle 
travaille également à temps partiel à 
l’hôpital de Ville-Marie. «Ce qui m’a 
le plus attirée est la biologie. J’adore 

ce domaine. Et j’adore aussi l’idée de 
pouvoir aider sans être mise sous les 
projecteurs, [comme le fait] d’avoir 
un certain contact humain avec les 
patients, selon le secteur choisi.» 
D’ailleurs, l’analyse biomédicale 
ouvre de nombreuses opportunités 
de travail dans des laboratoires 
médicaux privés, gouvernementaux, 
pharmaceutiques, agroalimentaires, 
de science judiciaire, en médecine 
légale et même dans les forces 
armées canadiennes.

L’aérospatial
Monica Chaumont, 35 ans, 
originaire d’Earlton, a étudié à 

l’Université de Toronto  : un bacca-
lauréat en sciences appliquées, 
dans le programme Engineering 
Science, avec une majeure en ingé-
nierie aérospatiale, et une maîtrise 
en sciences appliquées à l’Institut 
d’études aérospatiales. Après ses 
études, elle a travaillé au Space 
Flight Laboratory à la conception 
et à l’assemblage de satellites, à 
la réalisation de tests fonction-
nels et environnementaux en plus 
d’opérer plusieurs satellites une 
fois lancés en orbite.

Aujourd’hui, elle fait partie de 
l’équipe technique chez MDA, 
dans le domaine de la robotique 
spatiale, plus précisément en 

ingénierie des systèmes. Pour 
chaque partie d’un système, elle 
s’assure de la performance, de la 
fonctionnalité et du respect des 
exigences. Ce qu’elle aime le plus 
de son travail  : lorsqu’un produit 
conçu est fonctionnel, surtout 
dans le cas d’une nouveauté. «Ça 
veut dire qu’on a réussi à bâtir, 
avec succès, quelque chose qui 
n’existait pas avant.» 

La place des femmes dans le 
domaine scientifique
Au début, il y avait plus d’étudiants 
que d’étudiantes dans la cohorte 
d’Elizabeth Godin, réalité qui a 

basculé en cours de 
route. «Je dirais que, 
maintenant, il y a beau-
coup plus de femmes 
qui effectuent des 
études en science, ce 
qui aide à pallier l’iné-
galité. Par exemple, 
au laboratoire de l’hô-
pital et de l’usine, il 
y a plus de femmes 
que d’hommes qui 
y travaillent.» Marie 
Curie, Farah Alibay et 
Roberta Bondar sont 
des modèles qui l’ins-

pirent grandement. Ariane Barrette 
avoue que certaines branches 
de l’écologie attirent davantage 
les hommes, comme l’écologie 
animale. Les chercheurs semblent 
aussi plus nombreux que les 
femmes, tout comme les experts. 
Selon elle, il est nécessaire d’aug-
menter la visibilité des femmes en 
sciences. «Cela peut se faire par 
la médiatisation de leur recherche 
ou par des invitations à participer 
à des congrès scientifiques.» 
Dans le domaine de Monica Chau-
mont, les hommes sont davantage 
présents. Toutefois, elle précise 
que cette inégalité en nombre 
n’affecte aucunement la notion 
d’inclusion. 

Ariane Barrette

Élizabeth Godin

Monica Chaumont

Vos nouvelles à portée de main

inscrivez-vous à notre infolettre
www.journallereflet.com
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Le salaire minimum passera à 16,10 $
Le 1er mai 2025, le taux général du 
salaire minimum sera de 16,10 $ 
l’heure, une hausse de 0,35 $, 
annoncé par Jean Boulet, ministre 
du Travail et ministre responsable 
de la région de la Mauricie, de 
l’AbitibiTémiscamingue et du Nord-
du-Québec. Cette augmentation de 
2,22 % bénéficiera à 217 400 sala-
riés, dont 118  400  femmes. Ces 
travailleuses et ces travailleurs 
verront ainsi une hausse de leur 
revenu disponible pouvant aller 
jusqu’à 484 $ par année. 

Avec ce nouveau taux, le ratio 
entre le salaire minimum et le 
salaire horaire moyen atteindra 
50,52 %, alors que la politique 
gouvernementale sur le salaire 
minimum vise l’atteinte d’un ratio 
de 50 %. 

Le salaire minimum payable aux 
personnes rémunérées au pour-
boire sera augmenté de 0,30 $ 
l’heure, ce qui représente une 
hausse de 2,38 % et qui fera 
passer leur taux horaire à 12,90 $. 

Le même pourcentage de hausse 
sera appliqué pour les travailleuses 
et les travailleurs affectés exclusi-
vement, durant une période de 
paie, à la cueillette de framboises 

ou de fraises. Ainsi, le salaire 
minimum payable passera à 4,78 $ 
le kilogramme pour la cueillette 
de framboises et à 1,28 $ le kilo-
gramme pour celle de fraises. 

«Cette hausse fait évoluer 

le salaire minimum de façon 
équilibrée, en respectant la 
capacité de payer des entreprises, 
tout en permettant aux 
travailleuses et aux travailleurs 

d’accroître leurs revenus et de 
préserver leur pouvoir d’achat. 
Malgré le contexte économique 
inflationniste qui a suivi les 
années de pandémie, l’évolution 
du salaire minimum réalisée par 
notre gouvernement depuis 2019 

est plus forte que l’inflation», 
souligne Jean Boulet.

Depuis 2019, le gouvernement a 
fait passer le salaire minimum de 
12,00 $ à 16,10 $. Cela correspond 
à une hausse de 4,10 $, soit une 
augmentation de 34,2 % qui est 
supérieure à l’inflation pour la 
même période, qui se situait à 
25 %. Un salaire minimum fixé 
à 16,10 $ l’heure positionne le 
Québec au 3e rang du classement 
du salaire minimum le plus élevé 
au  Canada. Selon l’étude de la 
Chaire de recherche en fiscalité 
et en finances publiques de 
l’Université de Sherbrooke, en date 
du 1er mai 2024, le Québec était au 
1er  rang au  Canada  au regard du 
taux de couverture de la Mesure 
du panier de consommation et du 
salaire minimum ajusté au coût de 
la vie. La hausse proposée devrait 
permettre au Québec de rester au 
1er  rang canadien pour l’ensemble 
des ménages types évalués.

Source : Ministère du Travail 

La persévérance fait toute la différence
Claudie Hamelin | Journaliste de l’Initiative de journalisme local

Du 10 au 14 février 2025, la 21e édition 
des Journées de la persévérance 
scolaire mettra en lumière les 
efforts des élèves derrière chaque 
réalisation, soulignant que la 
persévérance est essentielle à la 
réussite. Chaque geste de soutien 
– qu’il s’agisse d’un mot d’encou-
ragement, d’un geste concret ou 
simplement de notre présence – 
contribue à leur succès.

Plusieurs activités seront mises 
en branle pour cette semaine 
bien spéciale. Des cartes postales 
seront distribuées dans les écoles 
primaires, où enseignants, profes-
sionnels, intervenants et parents 
pourront écrire une qualité ou un 
accomplissement spécifique d’un 
élève qui le rend persévérant. Pour 
les élèves du secondaire et les 
adultes, un diplôme de persévé-
rance sera remis pour encourager 
leur parcours scolaire. Le Comité 
local en persévérance reconduit 
également son concours «Ose 
porter le vert», qui permettra 
de gagner des cupcakes pour la 
journée en vert prévue le jeudi 
13 février. Pour participer, il suffit 
d’envoyer une photo par courriel 

à valerie.lalonde@cjet.ca ou via 
Messenger sur la page Facebook 
du Comité local en persévérance 
scolaire du Témiscamingue. Le 
tirage aura lieu le 17 février et le 
concours est ouvert à tous : écoles, 
garderies, milieux familiaux, entre-
prises, organismes, familles, amis, 
etc. Cette année, une tournée 
régionale permettra d’accueillir Luc 
Bourassa, un conférencier inspirant 
et drôle, le 13 février, qui offrira une 
conférence aux élèves de la troi-
sième à la cinquième secondaire 
et aux étudiants en formation aux 
adultes. Monsieur Bourassa, ensei-
gnant en adaptation scolaire, aidera 
les jeunes à voir leurs rêves sous 
un nouvel angle.

Comme l’explique Valérie Lalonde, 
agente de projet – Stratégie 
en persévérance scolaire et 
développement de projet au 
Carrefour jeunesse emploi du 
Témiscamingue: «L’importance 
de cette semaine réside dans la 
mobilisation face à l’importance 
de l’engagement auprès de nos 
jeunes. Il ne faut pas oublier que la 
persévérance et la réussite débutent 
dès le tout jeune âge. Encourager 

nos enfants ne 
commence par 
seulement à leur 
entrée dans le 
système scolaire, 
mais dès la jeune 
enfance. À tout 
âge, encouragez 
et soulignez 
les efforts vers 
la réussite des 
jeunes que vous 
côtoyez, ce geste 
peut faire une énorme différence 
dans sa réussite et son estime de 
lui-même.»

Dans un monde où les médias 
sociaux exaltent souvent des 
réussites immédiates, souvent 
trompeuses, il est primordial de 
se rappeler que chaque accom-
plissement résulte d’efforts, de 
détermination et de patience. 
Les obstacles ne sont pas des 
barrières, mais des opportunités 
d’apprentissage et de croissance. 
Ces défis renforcent la résilience 
et la confiance en soi. La réus-
site prend diverses formes selon 
chacun, mais la persévérance reste 
son pilier central. Elle pousse à 

avancer, même lorsque le chemin 
devient difficile. Peu importe le 
rythme des progrès, persévérer est 
la clé pour réaliser ses rêves. Croire 
que le succès arrive facilement est 
une illusion, souvent source de 
déception. C’est pourquoi chaque 
petit pas, chaque progrès, même 
modeste, mérite d’être célébré.

Valoriser les efforts plutôt que 
les résultats, aider les jeunes à 
se fixer des objectifs réalisables 
à court terme pour maintenir leur 
motivation, et encourager une atti-
tude positive face aux échecs, pour 
qu’ils soient considérés comme 
des opportunités d’apprentissage 
sont des gestes à prioriser. 
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AVIS À LA POPULATION

NOUVELLE TARIFICATION POUR 
ENCOURAGER UN TRI RESPONSABLE !

Témiscamiennes, témiscamiens, comme disait Antoine de Saint-Exupéry, 
« Nous n’héritons pas de la terre de nos ancêtres, nous l’empruntons à 
nos enfants ».

Dans un contexte où les coûts liés à la gestion des matières résiduelles 
augmentent, il est crucial d’adopter des pratiques durables pour réduire 
notre empreinte environnementale.

À compter du 28 février 2025, le tarif pour le traitement des déchets 
non triés à l’Écocentre de Fabre passera de 200 $ à 400 $/tonne. Cette 
mesure, bien que nécessaire, vise à :
• Encourager un tri plus rigoureux et réduire la quantité de déchets 

enfouis.
• Répondre à l’augmentation de près de 50 % des coûts d’enfouissement 

liée au renouvellement du contrat avec Multitech (Rouyn-Noranda).

Pourquoi trier vos déchets ?
• Réduction des coûts : moins de déchets non triés signifie des 

économies pour tous.
• Environnement : une gestion responsable des déchets préserve notre 

territoire pour les générations futures.

Des ressources sont disponibles pour vous accompagner :

Écocentre de Fabre
641, Route 391
St-Édouard-de-Fabre, QC, J0Z 1Z0
Téléphone : 819-634-2233
Courriel : ecocentre@mrctemiscamigue.qc.ca

Ensemble, agissons pour un Témiscamingue plus vert et plus propre !

Avis public
La municipalité de Guérin désire recevoir des soumissions en vue de la conclusion d’un 
contrat avec un Entrepreneur pour le projet de construction d’un nouveau garage 
municipal. 

Les services à être fournis par l’entrepreneur devront être conformes au contenu du 
présent appel d’offres. 

Les documents de soumission sont disponibles à partir du 31 janvier 2025 sur le système 
électronique d’appel d’offres du gouvernement du Québec (SEAO) qui détermine leurs 
conditions d’émission. 

Les intéressés peuvent s’adresser à un représentant du SEAO au numéro de téléphone 
1 866 669-7326 ou en consultant le site Web www.seao.ca L’obtention des documents 
est sujette à la tarification de cet organisme. Attention : Notez que seuls les documents 
exigés aux termes du présent appel d’offres doivent être remis avec la soumission, de 
manière à éviter toute situation qui entraînerait que la soumission soit restrictive ou 
conditionnelle. 

Les soumissions seront reçues au plus tard le 7 mars 2025 à 10 h 00, au bureau de 
la Municipalité situé au 516, rue Saint-Gabriel Ouest, Guérin (Québec) J0Z 2E0, et y 
seront ouvertes publiquement le même jour, à 10 h 15, en présence d’au moins deux (2) 
témoins. 

Toute soumission doit être accompagnée d’un cautionnement de soumission dont le 
montant est égal à 10 % du montant total de la soumission excluant les taxes applicables, 
valide pour une période de quatre-vingt-dix (90) jours. 

Seules sont admises à soumissionner les personnes, les sociétés, les compagnies et les 
corporations qui ont un établissement d’entreprise au Québec ou dans une province ou un 
territoire visé par un accord de libéralisation des marchés applicables aux municipalités 
soit l’Accord sur le libre-échange canadien (ALEC) et l’Accord de commerce et de 
coopération entre le Québec et l’Ontario (ACCQO). 

Seuls seront considérés aux fins d’octroi du contrat les Entrepreneurs détenant, le cas 
échéant, la licence requise en vertu de la Loi sur le bâtiment (L.R.Q., c. B-1.1).

Les Entrepreneurs soumissionnaires sont responsables du choix des sous-traitants, 
tant pour leur solvabilité que pour le contenu de leur soumission et doivent les informer 
des conditions qu’ils entendent leur imposer et s’assurer qu’ils détiennent les permis et 
licences requis. 

La municipalité de Guérin ne s’engage à accepter aucune des soumissions reçues et elle 
décline toute responsabilité à l’égard de l’un ou l’autre des Soumissionnaires dans le cas 
du rejet de l’une ou de toutes les soumissions. 

Donné à Guérin, ce 31 janvier 2025

ORIGINAL SIGNÉ

Martin Lecompte, directeur général par intérim de la 
municipalité de Guérin

PETITES ANNONCES
Heure de tombée JEUDI 12 H

non-remboursable et non échangeable

Surlignée en JAUNE

Terre environ 100 âcres à vendre sur le chemin de Guigues. pour plus 
d’informations: 1-705-848-6244

C’est avec regret que nous vous annonçons le décès 
de Monsieur Gérard Caron, époux d’Isabelle Lessard, 
de Béarn. Il est décédé au Centre de santé Ste-
Famille le 6 février 2025 à l’âge de 93 ans. Il était le 
fils de feu Armand Caron et de feu Énola Bergeron. 
Monsieur Gérard Caron laisse dans le deuil son 
épouse, Isabelle Lessard; ses cinq enfants : Johanne 
conjointe de (Jacques Dorion), Jocelyne conjointe 

de (feu Louis Banal), Yoland conjoint de (Josée Trudel), Marjolaine et 
Pierre conjoint de (Lucienne Durocher) ; sept petits-enfants : Véronique, 
Guillaume, Stéphanie, Caroline, Marie-Ève, Vicky et Marc-André ainsi que 
ses neuf arrière-petits-enfants. Il laisse également dans le deuil, son frère 
Jacques, ses sœurs Thérèse, Lauréanne et Lili ainsi que plusieurs beaux-
frères, belles-sœurs, autres parents et amis. Il est parti rejoindre ses parents, 
ses frères; Euclide (Dady), André, Laurier, Claude et Charles : ses sœurs; 
Gisèle, Hermance, Cécile, Denise, Marie-Paule et Diane. La famille tient à 
remercier les médecins et tout le personnel des soins palliatifs du Centre de 
Santé Sainte-Famille, ainsi que l’équipe des Soins à domicile pour les bons 
soins et l’aide apportée. Une mention spéciale pour Dre Lefebvre avec 
qui il a développé de précieux liens de confiance. Monsieur Gérard Caron 
sera exposé à la Coopérative Funéraires du Témiscamingue située au 67 
rue des Oblats Nord à Ville-Marie, le vendredi 14 février 2025, de 19h00 à 
21h00 et le samedi, 15 février 2025, de 13h00 à 15h30. Les funérailles auront 
lieu le samedi, 15 février 2025, à l’église de la paroisse Saint-Placide de 
Béarn, à compter de 16h00. L’inhumation aura lieu à une date ultérieure 
au cimetière du même endroit. Vos marques de sympathies peuvent se 
traduire par un don à Mission Tournesol.

Ville-Marie : 819 622-0321
Témiscaming : 819 627-9636
Sans frais : 1-866-723-2491www.cftemiscamingue.com

#jaimemonreflet
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Projet de règlement 245-02-2025 
Rémunération des membres du Conseil de la MRC de Témiscamingue

AVIS PUBLIC est donné de ce qui suit :

1. Lors de la séance ordinaire du conseil de la Municipalité régionale de comté 
de Témiscamingue tenue le 22 janvier 2025, un avis de motion a été donné 
à l’effet qu’à une séance ultérieure du conseil, il sera soumis pour adoption 
le règlement 245-02-2025 relatif à la rémunération du préfet élu au suffrage 
universel et des membres du conseil de la MRC de Témiscamingue. Le projet 
dudit règlement a été présenté également à cette même séance.

2. L’objet de ce règlement vise à décréter une augmentation du traitement des 
membres du conseil de la MRC de Témiscamingue.

3. Rémunération proposée: 
•	 La	rémunération	annuelle	du	préfet	est	fixée	à	91	398$	pour	l’exercice	financier	

de l’année 2025.

•	 La	 rémunération	 additionnelle	 du	 préfet	 suppléant	 en	 cas	 d’absence	 ou	
d’incapacité prolongée d’agir du préfet, le préfet suppléant qui occupe les 
fonctions du préfet reçoit, à compter de la 30e journée consécutive d’absence 
du	préfet,	une	rémunération	additionnelle,	laquelle	ne	peut	excéder	60	%	de	la	
rémunération du préfet.

•	 La	 rémunération	 annuelle	 des	membres	 du	 conseil,	 autre	 que	 le	 préfet	 est	
fixée,	pour	l’exercice	financier	2025,	à	:	

a)	 160.11$	 pour	 chaque	 participation	 aux	 sessions	 du	 conseil,	 du	 comité		
administratif / commission d’aménagement, ainsi qu’à titre de délégué 
ou	 représentant	 autorisé	 par	 le	 conseil	 pour	 un	 comité	 à	 l’extérieur	 du	
territoire de la MRC; 

b)	 80.03$	 pour	 chaque	 participation	 à	 titre	 de	 délégué	 ou	 représentant	
autorisé par le conseil pour un comité à l’intérieur du territoire de la MRC; 

c)	 160.11$	 pour	 chaque	 participation	 à	 titre	 de	 délégué	 ou	 représentant	
autorisé	par	le	conseil	pour	un	comité	à	l’extérieur	du	territoire	de	la	MRC;	

4. Indexation 
Conformément à l’article 5 de la Loi sur le traitement des élus municipaux, une 
majoration du traitement du préfet et des conseillers, en fonction de l’indice des 
prix	à	la	consommation	(IPC)	du	Canada	au	1er juillet de l’année précédente. Dans 
le	cas	où	l’IPC	est	inférieur	à	1%	l’indexation	sera	alors	de	1%.

5. Rétroactivité 
Conformément à l’article 2 de Loi sur le traitement des élus municipaux, le 
règlement aura un effet rétroactif au 1er janvier 2025.

Toute personne intéressée peut consulter et obtenir copie de ce règlement 
durant	les	heures	de	bureau	(8	h	30	à	12	h	et	13	h	à	16	h	30)	ou	par	courriel	en	
faisant la demande à l’adresse greffier@mrctemisacmingue.qc.ca

Donné	à	Ville-Marie,	au	bureau	de	la	MRC	de	Témiscamingue,	ce	6e jour du mois 
de février 2025.

Me Sami Bdiri
Greffier-trésorier adjoint
MRC de Témiscamingue

Avis PubliC

Pour d’autres nouvelles

www.journallereflet.com

Agenda 
Communautaire

Pâtes fraîches

Le comité d’éducation populaire 
autonome de Fugèreville invite 
la population à un atelier de 
fabrication de pâtes fraîches 
avec Danielle Jodoin le vendredi 
14 février de 9h à 13h30 au centre 
Mont-Carmel. Apportez votre 
tablier et les pâtes seront dégustées 
pour dîner. Inscription obligatoire 
et nombre de participants limité. 
Pour information : Gaétane 
Cloutier, 819 748-2561.

Fête d’hiver familiale

Guérin en santé invite la population 
à une Fête d’hiver familiale, le 
samedi 15 février dès 13h à la salle 
l’Héritage de Guérin. Activités 
pour toute la famille, glissade en 
traîneau, rallye, tire sur la neige, 
jeux d’adresse, godendard, bow 
saw, etc. Bingo gratuit, suivi 
d’un souper spaghetti et soirée 
dansante. Pour information : 
Gérald Beaupré 819 784-7772.

Initiation à la raquette

Le comité d’éducation populaire 
de St-Eugène-de-Guigues invite la 
population à un atelier d’initiation 
à la raquette avec Brenda Godin 
le samedi 15 février de 13h à 15h 
au 851, chemin du Lac-Cameron. 
Apportez vos raquettes. Inscription 
obligatoire avant le 7  février et 
nombre de participants limité. 
Pour information : Brenda Godin 
819 208-0457.

As-tu un rêve à réaliser?

Le comité d’éducation populaire de 
Béarn invite la population à l’atelier 
As-tu un rêve à réaliser? par Hélène 
Chamard le mercredi 19 février de 
18h30 à 20h30 à la salle Fleurs de 
Lys. Apportez un cahier de notes et 
un crayon. Inscription obligatoire 

et nombre de participants limité. 
Pour information : Fanny Allaire 
819 301-1848.

« Se libérer »

Le comité d’éducation populaire 
de Béarn invite la population à un 
atelier « Se libérer » sur le lâche 
prise avec Nancy Leblond le mardi 
18 février de 19h à 20h30 à la 
salle Fleurs de Lys. Inscription 
obligatoire avant le 14  février et 
nombre de participants limité. Pour 
information : Jeanne Carpentier 
819 622-0403.

Fabrication de savon

Le comité d’éducation populaire 
de Béarn invite la population à un 
atelier de fabrication de savon avec 
Daniel Parent le mardi 25 février 
de 18h30 à 20h à la salle Fleurs 
de Lys. Inscription obligatoire 
avant le 19  février et nombre 
de participants limité. Pour 
information : Jeanne Carpentier 
819 622-0403 ou Yvonne Lepage 
819 629-5407.

Nos quatre saisons aux Îles-de-la-
Madeleine

Le comité d’éducation populaire 
de St-Eugène-de-Guigues invite 
la population à une séance 
d’information Nos quatre saisons 
aux Îles-de-la-Madeleine avec 
Doris Barrette et Jacques Bourgeois 
le jeudi 27 février de 19h à 20h à la 
salle communautaire. Inscription 
obligatoire avant le 20 février. 
Pour informations : Valérie 
Perreault 819 210-2952.
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Sports et Loisirs

De l’action dans le hockey mineur!
Avec la collaboration de Guy Falardeau

M9-2 Clinique Chiropra-
tique 
L’équipe clinique chiropratique 
accueillait le Sport Expert de 
Rouyn-Noranda au Colisée 
de Guigues ce samedi. Les 
joueurs ont multiplié les 
lancers vers le filet adverse, 
mettant une forte pression 
tout au long du premier 
match. Mention spéciale à 
Evan Loiselle pour son enga-
gement constant et sa belle 
implication sur la glace. Lors 
du deuxième match, un jeu 
collectif impressionnant 
offrant un beau spectacle aux specta-
teurs avec deux superbes séquences 
de tic-tac-toe ne laissant aucune 
chance à l’équipe adverse.  Mention 
spéciale à Olivier Lapierre pour son 
positionnement stratégique et ses 
puissants lancers au filet.

M11-A Chantier Chibougamau 
Chantier Chibougamau  de Ville-Marie 
participait au Tournoi Kiwanis de 
Val-d’Or. Match après match, l’équipe a 
démontré du caractère et a su se rendre 
à la demi-finale du dimanche.  C’est 
une victoire en prolongation en demi-
finale contre Kiwanis gris qui a permis 
d’accéder à la finale contre Avantage 
Chrysler de La Sarre. L’équipe a reçu 
une deuxième bannière de Champion 
grâce à une victoire de 3 à 1.

M11-C Pièces TRP
M11-C Pièces TRP participait aussi au 
tournoi Kiwanis M11 à Val-d’Or dans la 
classe C. Après trois belles victoires, 
l’équipe s’est classée première de 
son pool et a remporté la demi-fi-
nale 6 à 0 contre Kiwanis Noir de 
Val-d’Or. La finale a tenu en haleine 
jusqu’à la fin avec un pointage très 
serré de 5 à 4 en faveur de Gabriel-
Aubé de La Sarre. Mention spéciale 
à Jasmine Manseau qui a remporté le 
trophée de la meilleure gardienne de 
but et Milan Lepage qui a remporté le 
trophée du meilleur défenseur.

M13-B Pièces d’auto Brousseau 
Pièces d’auto Brousseau  était à 
Amos. Malgré une belle prestation 
de l’équipe, le premier match s’est 
terminé sur une défaite.  L’étoile de 
la journée a été remise à Esteban 
Peluso qui met toujours énormément 
d’effort et d’intensité sur les bords de 
bande. Malgré un deuxième match 
plus difficile, l’équipe tient à souligner 
la belle performance Gabriel Thibodeau 
qui a accepté de se transformer en 
gardien de but le temps d’une période 

à la suite à un bris d’équipement du 
gardien. 

M15-A Lactalis
Lactalis était au tournoi national 
M15 Alarme à La Sarre.  Après une 
première défaite, l’équipe a rebondi 
avec deux victoires convaincantes 
pour atteindre la demi-finale contre 
Val-d’Or. Malheureusement, elle a subi 
la défaite. L’effort de l’équipe et le beau 
jeu de passe ont été en grande partie 
responsables des succès de l’équipe!

M15-B Maisons Champoux 
Superbe fin de semaine pour 
Maisons Champoux  qui était aussi 
à la 61e  édition du tournoi à La 
Sarre.  L’équipe a remporté les trois 
matchs garantis par les comptes de 7 
à 1, 1 à 0 et 2 à 0. Ces victoires ont 
permis à la formation de se hisser 
au premier rang et ainsi accéder à 
la demi-finale, contre le Plastique 
G+ de Rouyn-Noranda. Le match 
s’est soldé par une défaite de 2 à 1 
en prolongation. Les étoiles pour 
ces matchs étaient Alek Plante qui a 
réalisé un tour du chapeau, le gardien 
de but pour son blanchissage ainsi 
que Félicia Gironne et Rosalie Girard. 
Soulignons les honneurs de William 
Herbet nommé meilleur défenseur et 
Félix Aubé, meilleur gardien. 

M18 Mayer Orr
Le M18 Mayer Orr était ce samedi 
du côté de l’aréna Frère Arthur 
Bergeron pour leurs deux derniers 
matchs à domicile. Ils affrontaient 
l’équipe L’Ami Honda de Rouyn. Un 
premier match difficile du côté de 
l’équipe locale avec une défaite de 7 
à 2. L’étoile est donnée au défenseur 
Thomas Rivard. Le deuxième match 
s’est terminé sur une défaite de 3 
à 2, but marqué à la toute fin de la 
troisième période. L’étoile a été au 
gardien Nolan Côté pour son excel-
lent travail devant le filet.  

M11-A Chantier Chibougameau

La pitoune populaire 
 à la Fête des Tuques!

MF – La Fête des Tuques 2025 
se tenait le 8 février du côté 
de Latulipe; une journée bien 
remplie d’activités variées autant 
à l’intérieur qu’à l’extérieur. Au 
programme, construction d’un 
fort, courses de raquette, tournoi 
de baseball poche et crible, 
maquillage pour enfants, conte 
et chocolat chaud. La FripEst, la 
friperie des jeunes de l’école du 
Carrefour, était également ouverte 
lors de l’événement. Le tournoi 
de pitoune de la Fête des Tuques 

en était à sa troisième édition. 
Six équipes s’affrontaient dans la 
classe compétition et six égale-
ment dans la classe récréative. Au 
terme des 22 matchs du tournoi, 
les Cuillères à Slush l’ont emporté 
contre les Terrières à Glace dans la 
catégorie récréative. Les Bolides 
de Moffet ont vaincu les Warriors 
de Winneway dans la classe 
compétitive. Les organisateurs 
promettent de revenir encore une 
fois l’an prochain avec ce tournoi 
qui gagne en popularité. 

Vous aVez des 
nouVelles sportiVes?
ContaCtez-nous!     reflet@journallereflet.Com

Gagnants Classe Compétitive Les Bolides de Moffet - Crédit photo: Alex Bake

Gagnants Classe Récréative Les Cuillères à Slush - Crédit photo: Alex Bake
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Les Pirates concluent leur saison 
 à domicile en force avant les séries

Mylène Falardeau | Journaliste de l’Initiative de journalisme local

Les Pirates de Ville-Marie 
disputaient leurs derniers matchs à 
domicile pour la saison régulière les 
7 et 8 février dernier. Ils affrontaient 
à deux occasions les River Dragons 
de Wasaga Beach à l’aréna Frère 
Arthur-Bergeron. 

Le premier match se tenait vendredi. 
Chacune des deux équipes a eu 
une bonne présence sur glace. En 
première période, chacune a compté 
un but. En deuxième période, les 
Pirates prennent les devants en 
inscrivant deux buts sans riposte. 
Les esprits se sont quelque peu 
échauffés en troisième période et 
trois joueurs ont écopé de punition 
pour s’être battus. Les Pirates ont 
toutefois eu le dernier mot en inscri-
vant deux filets supplémentaires 
et les River Dragons qu’un seul. La 
marque finale est de 5 à 2 en faveur 
de la troupe locale. Danick Latour 
a obtenu la première étoile avec 
deux buts et deux aides, Mathis 
Bernard la deuxième étoile avec lui 
aussi deux buts et deux aides. La 
troisième mention a été décernée 
au gardien Benjamin Nadeau qui a 
bloqué 39 tirs dirigés vers le filet. 

Les deux équipes ont repris l’affron-
tement dès le lendemain. Lors d’ine 
productive première période, les 
Pirates ont inscrit trois buts et les River 
Dragons deux. Après sept minutes 
30 secondes de jeu, des pénalités 
coûteuses ont été décernées aux 
deux équipes. Un joueur des River 
Dragons et un joueur des Pirates sont 
exclus du match après s’être battus. 
Le retour au jeu en deuxième période 
est encore sous le signe de l’indisci-
pline alors que deux joueurs de chaque 
équipe sont envoyés aux vestiaires. 
Les River Dragons inscrivent un but, 
ce qui porte la marque à égalité. Tout 
s’est joué en troisième période. Les 
Pirates l’ont emporté en trouvant le 
fond du filet à deux reprises contre 
une seule fois pour les River Dragons. 
La marque finale est de 5 à 4. Les trois 
étoiles du match ont été remises aux 
joueurs des Pirates, Mathis Bernard, 

Maxim Audet et Emeric Gaudet. 

Remises des honneurs
L’organisation profitait de sa 
dernière rencontre à domicile de la 
saison régulière pour remettre ses 
honneurs individuels. Les joueurs 
sélectionnés pour chacune des caté-
gories se voyaient remettre une 
bourse de 100 $. 

Mathis Bernard a reçu la mention 
«joueur étudiant» pour avoir bien 
combiné sa saison de hockey et ses 
études. L’honneur «héros obscur» 
a été décerné à Eliott Désilets. La 
qualité de son jeu et sa présence 
pour son équipe ont d’ailleurs été 
soulignées lors de la remise du prix. 
Les rangs des Pirates comptent 
cette saison plusieurs recrues, mais 
Maxime Désilets s’est vu remettre 
le titre de «recrue de l’année». La 
mention «joueur le plus utile» a été 
attribuée à Emeric Gaudet, joueur 
qui avait évolué précédemment dans 
la LHJMQ. Danick Latour, qui figure 
au premier rang des pointeurs pour 
l’équipe, a reçu la mention «Pirates 
attitude».

En hommage à Mathias Trottier, qui 
a perdu la vie l’an dernier et pour 
garder le souvenir de sa présence 
chez les Pirates, un trophée persé-
vérance sera désormais remis 
chaque saison. Les membres de la 
famille du défunt numéro 93 sont 

venus remettre pour la première fois 
ce trophée au capitaine de l’équipe 
Olivier Boucher. 

Les Pirates de Ville-Marie terminent 
donc leur saison régulière à domi-
cile sur une note positive, avec deux 
victoires importantes contre les River 
Dragons de Wasaga Beach. Ces 
derniers matchs ont non seulement 
permis aux joueurs de démontrer 
leur intensité et leur esprit d’équipe, 
mais aussi de souligner les perfor-
mances individuelles marquantes de 
la saison. Alors que les séries élimi-
natoires approchent, l’équipe pourra 
s’appuyer sur cette dynamique pour 
espérer un bon parcours. Reste à voir 
qui sera leur premier adversaire en 
séries, mais une chose est certaine : 
les Pirates sont prêts à livrer bataille. 

Les deux derniers matchs au calen-
drier sont à Senneterre contre le 
Becard, qui figure au quatrième rang 
de la division nord de la GMHL. 

Mathis Bernard 
 Crédit photos: Photographie Jean-François Girard

Emeric Gaudet

Maxime Désilets

Danick Latour

Éliott Désilets

Olivier Boucher
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* Offre de financement à durée limitée offerte par l’entremise de [INSERT APPLICABLE FINANCIAL ENTITY] sur les modèles Sorento 2025 sélectionnés neufs 
et non immatriculés auparavant chez un concessionnaire participant pour les clients au détail admissibles qui prennent livraison le 1 février au 28 février 2025,  
sur approbation de crédit. Exemple de financement représentatif basé sur un modèle Sorento 2025 neuf et non immatriculé auparavant. Le prix du véhicule est XX XXX $.  
Taux annuel au financement effectif de X XX% pour XX mois, avec un acompte de X XXX $ ou échange équivalent, équivaut à XXX paiements mensuels au financement 
de XXX $ –  ce qui inclut : X XXX $ en frais de transport et de préparation; la surcharge sur le climatiseur de 100$ (le cas échéant); les frais régionaux (jusqu’à XXX $); 
les frais administratifs du concessionnaire de X XXX $; les frais d’enregistrement d’un droit [jusqu’à XXX $, y compris les frais de l’agent d’enregistrement]; ainsi que 
tous les autres frais et redevances applicables (lesquels peuvent tous varier selon la région et le concessionnaire). Coût de l’emprunt de X XXX $ pour une obligation 
totale de XX XXX $. Les frais de permis, d’assurance, d’immatriculation et les taxes de vente applicables sont en sus. Le concessionnaire peut vendre à un prix moindre.  
Une commande ou un échange entre concessionnaire peut être nécessaire (mais peut ne pas être disponible dans tous les cas). L’offre se termine le 28 février 2025 et 
peut être modifiée ou annulée sans préavis. Jusqu’à épuisement de stocks. Consultez votre concessionnaire Kia participant ou visitez le site www.kia.ca pour plus de 
détails. °L’assistance routière illimitée n’est disponible que sur les modèles 2017 et au-delà. Pour plus de renseignements sur la garantie sans souci de 5 ans, visitez kia.ca 
ou composez le 1-877-542-2886. Les renseignements publiés dans cette annonce sont réputés être véridiques au moment de leur parution. Modèles et caractéristiques 
internationaux illustrés. Kia est une marque de commerce de Kia Corporation.

ASSISTANCE  
ROUTIÈRE KM ILLIMITÉS °

kia.ca/hiver
Action Kia 1280 Av. Larivière, Rouyn-Noranda,

819 762-7222
Actionkia.ca

Financez le Sorento 2025 EX

Avec de tels taux, qu’attendez-vous?

Pour 84 mois avec 0 $ d’acompte*
144,67 $/semaine à 3,99%

Prix de vente

42 995 $

Le Sorento 2025.
Optez pour un nouveau look audacieux.

Traction intégrale  
avec sélecteur  

de mode de terrains
Volant et sièges  

chauffants
Jusqu’à 2 139 L d’espace 

de chargement

Contrôle de  
la température à  

distance avec  
Kia Connecte

38 995 $
À partir de

Sorento EX modèle illustré.
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